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Nouvelles breves

ETRANGER

Guerre en Irak: bilan des
Operations aeriennes

Entre le 19 mars et le 18 avril

f003, les forces aeriennes de
'a coalition ont totalise 41404
sorties, pour un budget total eva-
'Ue ä 917 millions de dollars.
'"Ol appareils americains,
'13 britanniques, 22 australiens

^ 3 canadiens ont lance 30000
b°rnbes, dont 20000 (66%)
etaient guidees. Les Etats-Unis
sont parvenus ä mettre en place
^ne capacite de reaction quasi
lrr|rnediate face ä des Time
Sensitive Targets. 156 frappes, avec
court preavis, auraient vise
^0 leaders irakiens, 102 sites
s°upconnes d'abriter des dispo-
^'tirs nucleaires - radiologique -
bacteriologique - chimique et
*: cibles terroristes. 55 missions

j?AR ont permis de liberer
3

personnes. Un certain
nombre de combinaisons ont ete
realisees pour la premiere fois:

Predator ont voie simultanement,

un F-74Da lance une bombe

JDAM, un F/A-18 Hörnet a
servj de ravitailleur en vol, un B-

' a tire une bombe guidee la-
,er- L'US Central Command a
argement beneficie de l'appui
,.es appareils de «deuxieme
h9ne»: sur les 1801 appareils
®"9Qges par |es Americains,

u Ptovenaient des Stocks de re-
rve et 236 appartenaient ä la

~0arae nationale. (TTU Europe,^ mai 2003)

^Perimentations en
Ht9nanistan et en Irak

es troupes americaines ont
^xperimente en Afghanistan et

'rak plusieurs vehicules 16-

9ers- Le M-Gator, vehicule direc-
6ment derive de ceux utilises sur

les terrains de golf, empörte
640 kg de charge utile, propulse
ä 29 km/h par un moteur de
18 CV. Un helicoptere CH-

47 peut empörter deux de ces

engins qui ont ete en service
dans la 101" Airborne, lors de

l'operation «ANACONDA». Le

quad Prowler, concu ä l'origine
pour le renseignement ou la

communication, peut empörter
160 kg. Les Forces speciales
voudraient le voir transforme en

plate-forme pour une arme
collective. Quoi qu'il en soit, elles

ont acquis un certain nombre de

bicyclettes ä propulsion
electrique M-313 Shock Trooper.
D'une autonomie de 50 km sur
batterie, la M-313 empörte une

charge utile de 160 kg et tracte

une remorque de 90 kg. [TTU

Europe, 28 mai 2003)

L'Iran dans le collimateur
des Etats-Unis

Apres une embellie qui a
precede le declenchement de la

guerre en Irak, les relations entre
l'Iran et les Etats-Unis connaissent

une nouvelle crise.

Washington, se fondant sur des

ecoutes telephoniques
britanniques, aecuse Teheran d'abriter
des membres d'Al Qaida, com-

plices des attentats de Riyad. De

plus, inquiet du developpement
du programme nucleaire iranien,

George Bush aurait demande ä

l'emir du Qatar d'accepter que
les installations americaines de

Doha puissent servir de base ä

une action contre Uran, ces pro-
chains mois. (TTU Europe,
28 mai 2003)

Les moyens militaires
francais au sommet du G-8

Pres de 10000 hommes des

trois armees ont ete mobilises

pour assurer la securite des dele¬

gations lors du G-8. La mise en

place du dispositif a ete rendue

complexe par la geographie.
Situe au bord du lac Leman et
entoure de montagnes, Evian se

trouve d proximite de la Suisse.
Les mesures ont donc du etre
mises en place en partenariat
avec l'armee suisse.

Les Francais ont installe une
Station radar de l'autre cöte de

la frontiere, tandis que l'armee
de l'Air organisait des

patrouilles mixtes avec des Mirage-
2000 francais et des F/A-
18 suisses. Les forces aeriennes
beneficiaient de l'appui d'un
AWACS et d'un KCl35.
L'armee de l'Air, qui alignait au total

pres de 7000 hommes, a mis e-

galement en place des batteries
Crotale.

Le gros du travail de securite

etait assure par les forces depen-
dant du ministere de l'interieur:
42 escadrons de gendarmerie et

44 compagnies de CRS. Les

2000 hommes de l'armee de
Terre apportaient des competences

complementaires: il a fallu

installer sur la commune de

Bernex, faute de base aerienne
ä proximite, une piste capable
d'assurer la mise en service de

plus de 40 helicopteres pour le

transport des 27 delegations
etrangeres. Une equipe de
detection «Nucleaire - radiologique

- bacteriologique - chimique»

etait sur place, tandis que
des elements au 601e regiment
de circulation routiere, du 31e
regiment du genie, du 53e
regiment de transport et du 132e
bataillon cynophile completaient la

palette des mesures. Les
bataillons de protection de l'armee
de Terre etaient constitues, entre
autres, du 27e bataillon de chasseurs

alpins et du 11e Rama, tan-
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dis que l'etat-major des forces
3 avait fourni le noyau de
commandement, qui a travaille
depuis octobre 2002 ä la preparation

operationnelle du sommet.

La Marine fournissait des e-qui-

pes de plongeurs-demineurs,
charges de s'assurer de la securite

du plan d'eau. Si le risque
terroriste demeurait la menace la

plus dangereuse, la planification
prenait egalement en compte les

mouvements alternatifs. Les

responsables prevoyaient que le

nombre des manifestants anti-
mondialistes pourraient s'elever a

plus de 300000 manifestants.

Un «UAV» pour les forces
speciales americaines

Northrop Grumman a evalue

un «venerable» drone-cible
BQM-34 Firebee dans le röle de

drone-cargo capable de delivrer
des charges utiles, logees dans
deux Containers concus par Gro-

ve Aircraft. LVSSÖCOM a

recemment exprime le besoin d'un
tel engin pour le ravitaillement
discret et rapide des equipes de
forces speciales infiltrees dans le

dispositif ennemi, mais aussi pour
la distribution de tracts dans le
cadre d'operations psychologiques.

[TTU Europe, 30 janvier
2003)

Nouvelles armes
palestiniennes

La destruetion d'un char israelien,

le 15 fevrier 2003, dans la

bände de Gaza, confirme les

efforts du Hamas dans la mise au

point de nouvelles armes. Le vehicule

en question - un Sabra (un

M-60 revalorise localement), et

non un Merkava comme on a pu
le lire dans la presse - a saute

sur une charge de tres forte

puissance, tuant quatre soldats israeliens.

Au cours de ses recentes

Operations ä Gaza et en Cisjordanie,

Tsahal a pourtant detruit
133 ateliers de confection d'armes

des mouvements radicaux

palestiniens. De toute evidence,
les infrastructures de ces mouvements

sont loin d'etre demante-

lees, d'autant que la coordination
militaire entre les differentes
factions armees palestiniennes
fonctionne de mieux en mieux. Ces

mouvements feraient appel
depuis peu ä des experts en explosifs

etrangers, notamment des

Bielorusses, qui auraient transite par
l'Iran. Cela expliquerait leurs

progres dans ce domaine. La

destruetion recente d'un atelier dans
le quartier de Zeiloun, ä Gaza, a
revele les efforts palestiniens dans
la construction d'ULM destines ä

des Operations kamikaze. [TTU

Europe, 20 fevrier 2003)

SUISSE

Strategie de la Confederation

pour RUAG

Au debut decembre 2002, le
Conseil federal a fixe sa Strategie
de proprietaire pour les

entreprises d'armement de la

Confederation, ä savoir le groupe
technologique RUAG et les societes
affiliees, pour la periode 2003 -
2006. Le holding RUAG est une
societe anonyme de droit prive
appartenant ä la Confederation.
Les droits de l'actionnaire sont as-

sumes par le Departement de la

defense, en coUaboration avec le

Departement federal des

finances. Cette Strategie touche

aux activites-cles de RUAG qui
interesse la defense nationale,
notamment la maintenance, le maintien

et l'augmentation de la va¬

leur combative ainsi que l'elimination

de systemes d'armes,

d'appareils et de munitions. Chaque

fois que des synergies dans

l'interet de la defense nationale

se presenteront, il faudra renforcer

le positionnement de ces
societes sur les marches civils. Le

Conseil federal attend d'elles
u'elles obtiennent globalement
es resultats positifs, y compris un

rendement du capital approprie-
Les changements qui affectent le

marche et la tendance ä la baisse

des mandats de l'armee contrain-
dront RUAG ä se positionner de

maniere accrue sur les marches

civils. A moyen terme, il sera par

consequent indispensable de re-

examiner les partieipations de 1°

Confederation. De nouvelles cer

Operations et partieipations ne

devront etre conclues que lorsque
la valeur de l'entreprise et son
resultat general pourront etre
augmentes et qu'un suivi permanent
de direction pourra etre garanti
de maniere etroite. Les partieipations

ne devront etre conclues

qu'avec des entreprises viables a

long terme.

L'essai avec les militaires en

service long est acheve

Le projet pilote s'est acheve

avec le licenciement, le 2 rt\Q

2003, de la quatrieme compagnie

de militaires en service long

et la dissolution, par la meme

occasion, de l'ecole ä Saint-Maun-

ce/Savatan. L'essai a apporte

beaucoup d'enseignements et

prouve la faisabilite du projet-

a demontre que le service milit01'

re d'une traite peut etre interessant

pour toutes les parties co^-

cernees: la Confederation, 'eS

soldats, les cadres et, ulterieurement,

les employeurs. Le projet P

lote a ete lance par le chef des

Forces terrestres, dans l'optiqu
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de l'introduction probable de ce
modele de service dans l'Armee
XXI. Outre les aspects de l'instruc-
''on et du commandement, c'etait
Particulierement la capacite de
resistance des jeunes militaires
qui interessait. Lors du defile et
de la remise du drapeau ä Saint-
Maurice, le commandant d'ecole,
le colonel EMG Andre Zumstein,
® lait part de ses experiences et
des enseignements qu'il a tires.

De juillet 2001 ä mai 2003,
quatre compagnies de militaires
en service long avec pres de
,00 soldats et sous-officiers ont
e'e instruites. Tous les quatre
m°is, une nouvelle unite entrait
®n service dans la phase de
ecole de recrues et etait licence

apres 10 mois de service et
arfectee ä la reserve de l'armee.
^e colonel Zumstein en tire un bi-
lan tout ä fait positif.

*-a possibilite d'accomplir le

3nnVice d'une traite>> en
00 jours a convaineu la majori-

e des astreints. Pour la premiere
0ls de leur vie, beaucoup de
eu)< qui se sont annonces ont

Pr|s une decision dont les conse-
^ences n'etaient que partielle-
.^ent visibles avant le debut de
'eur service.

h

Le.s jeunes militaires, femmes et
ornrnes, ont prouve qu'ils etaient

Rabies d'endurance et aptes ä
°urnir des prestations de qualite.
es cadres, les instructeurs et le

cctirnandant d'ecole en concluent

E^e les militaires en service long
P°urront egalement tenir le coup
|."r 'eur lieu de travail; cette qua-
i, ' 'es employeurs futurs sauront
raPprecier, d'autant plus que les
eservistes ne devront plus aecom-

Pllr de cours de repetition. Ces

Jnes soldats, les cadres de mili-
et les cadres professionnels

ont appris que chaque mission a
ete aecomplie a la satisfaction
des autorites. Ces mandats
portaient essentiellement sur la
protection des ambassades ä Berne.
Les militaires en service long, en
relevant des formations en cours
de repetition, ont accompli la

moitie des jours de service pour
la garde des ambassades, de
decembre 2001 ä avril 2003.
D'autres prestations ont ete ac-
complies ä la suite de catastrophes

naturelles (Grisons 2002)
ou en faveur de l'aide ä l'instruction

de l'armee ou d'autorites
civiles, par exemple lors d'un cours
de droit international humanitaire
dans le contexte du Partenariat

pour la paix ou lors de la contribution

ä l'instruction des delegues
de l'UNHCR en Suisse.

Pendant presque toute la duree
de l'essai pilote, les cadres
professionnels et les militaires
contractuels ont commande ces
soldats de milice. On s'engageait
sur un terrain vierge. On a beaucoup

appris. Les experiences

prouvent qu'un commandement

professionnel a ses avantages,

surtout pour l'instruction de base
et qu'elle est garante de continuite.

Les militaires en service long
ont exige que leurs cadres soient

engages sur une longue periode.
Cette constance renforcait la

confiance. Cet essai etait necessaire;

il a permis d'aecumuler
des experiences qui pourront etre
appliquees en cas d'introduction
du modele des prestations de
service «Militaires en service long»
ä tous les niveaux du personnel,
du commandement et de
l'administration.

Art, photo et fortification

Dans la RMS de mai dernier,
Special «Fortifications», nous

avons publie trois belles photos
d'ouvrages de la ligne de la

Promenthouse, en omettant de citer
le nom de leur auteur, un jeune
photographe a la trajectoire
originale. Leo Fabrizio, de nationalite

suisse et italienne, reside ä Bot-

tens (VD). II a fait une diplöme
avec mention de designer en
communication visuelle ä l'Ecole
cantonale d'art de Lausanne. Le

1 i

Bunker-eolienne
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sujet de son diplöme? Des

photographies de bunkers suisses,

prises, non pas pour l'interet
militaire de la construction, mais

pour la dimension esthetique de

l'ouvrage et de son environnement!

Ce travail va faire l'objet
d'un livre qui paraTtra au prin¬

temps 2004 et d'une exposition
personnelle sur les bunkers en

mai-juin 2004 au Centre de

Photographie ä Geneve.

Du 4 septembre au 12 octobre,
Leo Fabrizio expose ä la
Kunsthalle de Berne une serie de pho¬

tos tirees de son travail
«Bunkers». Sur son site Internet

(www.leofabrizio.com), on peut
decouvrir des photos de bunkers

tirees de son travail de diplöme,
ainsi que la liste des travaux de

ce jeune photographe.

A propos de l'Armee XXI (bis)

Le message relatif ä l'Armee XXI. paru
clans le numero de mai 2003 de la RMS.

m'a interpelle et incite ä m'exprimer aussi

sur ce theme. afin de mettre l'eglise au

milieu du village! L'article n'a certainement

laisse personne indifferent.

Les adeptes du mouvement referendaire

se sont rejouis du pave jete dans la mare

et n'ont pas manque de saluer les

passages hostiles ä la reforme de notre armee.
D'autres ont ete sans doute surpris de

decouvrir une prose au ton acrimonieux dont

l'essentiel est consacre ä des speculations
sur l'evolution du monde politico-militaire.

sans aucun rapport avec le sujet choisi.
Ils ont retenu sans doute la remarque ame-
re relative ä la reduction des effectifs
proposee par des «responsables au raisonne-
ment specieux et malhonnete»! De tels

propos sont inacceptables de la part d'un
officier de haut rang ä l'egard de ceux qui
ont ete charge's d'introduire la reforme.

Certains enfin s'e'tonneront qu'une
personnalite en vue entreprenne de desaprou-
ver publiquement dans une revue militaire.

lc resultat de la votation populaire du
18 mai 2003. obtenue ä une large majorite.

Compte tenu de ses etats de service, je
regrette que l'auteur n'ait pas mesure l'impact

fächeux de son article sur la generation

des jeunes officiers qui recevront
l'ordre d'appliquer sans rechigner les

nouvelles doctrines d'engagement de leur

troupe. II faut preciser que celles-ci repo-
sent sur le Rapport sur la politique de se¬

curite de la Suisse (Rapolsec 2000) du

Conseil federal. approuve par les

Chambres federales. qu'il eüt ete

indispensable de lire et mediter avant de

prendre la plume. En effet. la sürete de

l'Etat esl confrontee ä des changements

importants. tels que le crime organise. le

terrorisme (AI Quaida et autres associations),

la criminalite violente. l'espionnage

aux mains d'individus isoles ou de petits

groupes insaisissables agissant de

maniere imprevisible. Mais l'hypothese de

l'attaque terrestre subsiste.

II faut bien admettre que la «guerre n'esl

plus ce qu'elle etait». d'oü la reduction

des effectifs des forces armees des Etats

voisins et de la Suisse - n'en deplaise a

l'auteur de l'article - car. selon les

nouveaux procedes de combat, les «gros
bataillons» n'ont plus la meme legitimite.
Les valeurs strategiques traditionnelles

helvetiques comme la «Position

d'armee», le «Reduit national», les gros

ouvrages de fortification appartiennenl des

lors ä l'histoire.

L'universalite des nouvelles menaces a

conduit les Etats europeens - dont la Suisse

- ä adapter leurs coneeptions
strategiques en faisant appel au partenariat avec
des Etats amis. membres ou non de

l'OTAN. II importe dorenavant de

concentrer l'action des organisations
civiles et militaires nationales et celles de la

communaute des Etats, afin d'assurer
efficacement la defense sectorielle mobile du

territoire en cas d'attaque directe du pays

et de faire respecter
chacun.

souverainete de

II n'est donc pas exact d'ecrire que l'autorite

supreme «lorgne» vers cette Organisation.

l'OTAN. jugee comme «un bloc en-

farine bientöt sans efficacite», puisque la

Cooperation internationale en matiere de

securite est en voie de developpement-

Selon Rapolsec 2000. l'engagement co-

operatif est compatible avec la politique

de neutralite'. suivant la Convention de L<>

Haye de 1907. comme eile est pratique-3

par des Etats neutres comme la Suede.

Finlande et 1'Irlande. Toute alliance
tendant ä l'integration formelle ä l'OTAN est

interdite. sauf en dernier ressort sur decision

du Parlement.

Parvenu ä la fin de l'article. le lecteur a

eprouve beaucoup de peine ii imagW

l'attitude des cadres et des soldats. appre'

nant «qu'ampute'e des trois quarts de se

effectifs. notre armee est dejä incapable

de remplir sa mission principale. a savo

la defense du pays.»

C'est une opinion personnelle tres dise

table, ä moins qu'il s'agisse d'un lapsl

ou encore d'une facetie! Quoi qu »

soit. une teile affirmation peut etre percu

comme un affront par l'ensemble de

population... Errarc humanum est.

Divisionnaire

Jean-Pierre Gehn
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